
Y a-t-il un seul esprit-décideur ou y en a-t-il plusieurs ? 

 

Question :  
Même si le cours n’en parle pas spécifiquement, Kenneth Wapnick, dans ses 

ateliers, indique clairement que Jésus parle à la partie séparée de l'esprit qui 

se trouve en dehors du temps et de l'espace. Cette partie de l’esprit séparé est 

toujours en train de revoir mentalement la bande vidéo que nous appelons 

notre vie. Il appelle cet aspect l’esprit-décideur. Selon la métaphysique de la 

séparation, est-ce qu’il y a un seul esprit-décideur qui revoit toutes nos vies, 

ou y a-t-il un esprit-décideur séparé qui examine chaque vie ? Est-ce que la 

seconde division fut une division de l’esprit unifié de l’ego en plusieurs 

décideurs séparés, pour ensuite se fragmenter dans l'univers physique ? 

 

Réponse :  
La deuxième division est l'esprit lui-même qui se scinde en deux parties : 

une partie détient le système de pensée de l'ego de séparation (l’esprit 

erroné) et une partie détient la correction de ce système de pensée (l'esprit 

juste). Cette division symbolise la décision du Fils de se séparer de tout ce 

qui lui rappelle sa véritable origine en Dieu, et de s'accrocher seulement à ce 

qui assurera sa chère existence autonome et indépendante. À ce stade, il n'y a 

toujours qu'un seul Fils, c'est-à-dire qu’il y a un unique esprit-décideur. Ce 

choix entraîne par la suite une série de mouvements stratégiques qui 

donneront comme résultat un esprit unifié d’ego divisé en de nombreux 

esprits, des entités devenues totalement inconscientes de l'esprit (c.-à-d., des 

corps). 

 

Dans la mesure où nous nous rapportons à nous-mêmes et aux autres en tant 

qu’individus vivant des vies distinctes, il est utile de penser que nous avons 

chacun notre propre esprit-décideur. Toutefois, à mesure que nous apprenons 

à nous rallier à l'idée que nous sommes des esprits partageant le même esprit 

erroné et le même esprit juste, et le pouvoir de choisir entre les deux, l'idée 

de décideurs individuels disparaît graduellement d’elle-même. Revenir à 

notre identité comme esprit fait partie de notre voyage de retour à l'état 

d'unicité, de sorte que tout ce qui implique qu'une séparation est réelle se 

dissout lentement à mesure de notre identification avec l’esprit. 

 

Il est essentiel de se rappeler, lorsqu’on s’attarde à la dimension 

métaphysique d’Un Cours en Miracles, que Jésus présente toujours ces 

enseignements dans le contexte d'un mythe. Il utilise donc un langage dans 

un cadre que nous pouvons comprendre dans notre état séparé.  



Puisque nous pensons généralement à tout ce qui existe en termes de temps 

et d'espace, nous essayons toujours de comprendre notre processus en termes 

quantitatifs ;  quand, où, combien, etc. C'est une des raisons pourquoi le 

cours prend la forme qu’il prend, mais ce n'est pas réellement ainsi. Jésus 

nous aide à nous mettre en contact avec un processus non-temporel et non-

spatial, finalement un processus qui est totalement illusoire. 

 

Donc, aussi intrigante que puisse être la théorie, il est préférable de ne pas 

dépenser énormément d'efforts à essayer de tout comprendre, comme si on 

étudiait les plans d’un projet majeur de construction. Nos questions vont  

s’évaporer une fois que nous allons commencer à faire l'expérience de ce 

que produit inévitablement notre pratique du pardon. 

 

Il existe d’autres discussions sur ce service sur la nature du décideur et 

fournissent également des références utiles : voyez les questions # 663, 713 

et 715. 

 

Source : www.facimoutreach.org/qa/indextoquestions.htm 
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